
CHANTS DU JARDIN
(E X TR A I TSS DU L I V RE  
JARDIN-CENDRES) 

1
J’ai planté des os au jardin,
pas de larme, pas de souffle,
seule la terre des chagrins d’ocre
moisis, entraînant à la mort.
Aucune faim, le cœur
dans son cocon. Nulle ferveur
de sang ou d’eau. Les os, enfants
sans route, dans la pure réalité.

2
Survivre, ni astre ni lunes, juste moi.
Rien ne me parviendra plus
de ces compagnons de voyage.
Clos, les enfuis, les rôdeurs,
ceux qui rappellent les brumes.
Nulle présence, nul bienfaiteur,
que les saules rageurs.

3
Mon émoi, à peine une couleur,
pulpe au jardin-cendre.
Ma survivance encore.
Mes mots réduits, volatiles.
Les têtes penchées sur les fosses
pour marquer les territoires.
Le délabrement de l’automne.
Ma fuite des sens dans l’écriture.
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